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SERGE PAUGAM, SOCIOLOGUE 
Au terme d'une étude menée dans une trentaine de pays, 

Serge Paugam interroge les interactions sociaies sous le prisme 
de 1*«attachement». Il analyse les raisons qui conduisent, 

à des ruptures de liens entre individus et leurs conséquences 
dans la précarisation des sociétés. 
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U Le travail social 

doit protéger et 
valoriser 

QUELLE DIFFERENCE FAITES-VOUS ENTRE 
SOUDARITÉ ET ATTACHEMENT SOCIAL ? 
La notion fie « solidarité » est souvent utilisée pour dési-
gner u n modèle social ou p o u r d é d i r e de s ac t ions 
menées en direction de publics q u e Ton considère e n 
difficulté. On s'y réfère également pour susciter l'en-
gagement dans des associations ou m e n e r des lut tes 
sociales. Elle correspond enfin à des cjualités murales 
que Ton valorise comme u n e vertu aussi t i en individuelle 
cpie collective. Cel le polysémie rend son usage délierai 
La notion (l'« at laci iement social » p e u t p l u s facilement 
se définir d 'un point de vue sociologique. Elle corres-
pond au processus d'entrecroisement de plusieurs types 
de l e n s sociaux. J'en distingue quatre : le lien d e filiation, 
cjui désigne les relations enlre pa ren t s e t enfan ts ; le 
lien de participation élective, qui renvoie aux relations 
choisies par l'individu sur u n mode affinitaire (amis, 
pa i r s . . . ) ; le lien de part icipat ion organique , qui se 
constitue ent re ac teurs d u monde professionnel ; et le 
lien de citoyenneté, qui relève des rappor t s fondés sur 
le principe d'égalité enlre membres d 'une m ê m e com-
munauté politicpie. Chaque cas a pour f ondemen t la 
p r o t ec t i on { c o m p t e r « s u r » ) e t la r e c o n n a i s s a n c e 
(compter «pou r» ) . L 'al tachement p e r m e t d'analyser 
pomment ces qua t re types d e l iens s 'entrecroisent . 

UN ENTRECROISEMENT INÉGAL, SELON 
VOUS. POURQUOI 7 
Force e s t de cons ta te r que ces liens n e sont p a s daim-
pleur et d'intensité égales pour tous les ê t res humains. 

Es son t fo r t s pour cer tains et fragiles p o u r d'autres. 
Les inégalités se const i tuent tout a u long du processus 
de socialisation. La probabilité de connaître u n e expé-
rience d e r u p t u r e de ces l iens varie f o r t e m e n t d 'un 
groupe à l 'autre. J'ai ainsi p u vérifier q u e la prohah ilité 
de c o n n a î t r e d e s r u p t u r e s c u m u l a t i v e s d e l i e n s 
sociaux est b eaucoup plus fo r t e p o u r les ouvriers que 
p o u r les au t r e s Couches de la populat ion. Le r isque 
de r u p t u r e d i m i n u e p r o g r e s s i v e m e n t a u f u r e t à 
m e s u r e q u e l'on s 'é lève dans la h ié rarch ie sociale. 

C O M M E N T EXPLIQUER CES RUPTURES 
ET LEURS CONSÉQUENCES ? 
En France, ces dernières années, le lien d e participation 
organique a é té p ro fondément af fec lé par la crise de 
la société salariale, qui s 'est t radui te par u n affaiblis-
s emen t d e s protect ions dans le m o n d e du travail. Le 
r isque élevé d e connaître le c h ô m a g e e t de s expé-
riences prolongées de précarité s'est, considérablement 
accru pour des franges nombreuses de la population. 
Par ailleurs, du fait de l 'intensification du Iravail, de 
l 'essoufflement des collectifs et de la mise en place de 
nouvelles pol i t iques de managemen t , de nombreux; 
salariés ont connu d e s r l i ff lcul tésaceruespour se valo-
riser e t se sent i r vraiment reconnus dans leur activité 
professionnelle. La probabilité d'avoir u n travail valo-
risant, par lequel on peu t expr imer ce que l'on e s t véri-
tablement, e t d'y t r o u v e r a s réel épanouissement per-
sonnel est, e x t r ê m e m e n t inégaiie selon le niveau cie 
qualification et, selon les en t repr i ses Un lien depar l i -
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valorisation, n me semble toutefois que, face à la pau-
vreté e t à la précar i té (.les individus et des familles, le 
travail social a souvent t endance à privilégier la pro-
t e c t i o n a n d é t r i m e n t d e la r e c o n n a i s s a n c e . Or, 
lorsqu'une personne es t prise en cliarge a u titre d e ses 
difficultés ou liandicaps, elle e s t protégée mars aussi 
infériorisée, voire stigmatisée, d u fait m ê m e de cet te 
relation d 'aide asymétr ique parfois exercée rie façon 
culpabilisante. Lorsque le l ienappor te d e la protect ion 
sans reconnaissance, il déviant oppressant , il en fe rme 
l'individu d a n s u n e représentation, p e u valorisante de 
lui-même. Le travail social doit à la fois appor te r de la 
protect ion a u x personnes qui e n on t peu, mais aussi eli 
Surtout les a ider à retrouver confiance en elles e t à se 
sentir utiles a u x aut res et à la société. 

VOUS AVEZ COMPARÉ LES RÉGIMES 
D ' U N E TRENTAINE DE PAYS. QUELLE EST 
LA SPÉCIFICITÉ DE LA FRANCE 7 
H resso r t d e l 'analyse comparat ive que les pays n'ac-
cordent ]>as la m ê m e impor t ance à chacun des l iens 
sociaux. En F r a n c e , celui qui domine est incontesta-
b l emen t le lien de part icipat ion organique. On p e u t 
le m e s u r e r à l 'échelle nat ionale p a r là p ropor t ion d e s 
emplois couverts par des convent ions cxslleclives. Cet 
indicateur t radui t la fo rce de la régulation d u m a r c h é 
d u travail e t des lut tes sociiales m e n é e s pour renforcer 
le droit du travail. E n France, ce type de liens est 
renforcé par la central isat ion e t l ' intervention d i rec te 
de l 'Etat pour a s s u r e r la complémenta r i t é ent re les 
d i f fé ren ts g roupes profess ionnels e t la régulat ion de 
la vie sociale. Les Français sont a t t achés à fois à c e t t e 
protection quiiwisse p a r leurs g roupes professionnels 
et à leur modèle social. Centime on le cons ta te actuel-
l emen t à p ropos de la r é f o r m e des retrai tes , ils s e 
mobil isent f o r t e m e n t lorsqu'ils es t iment que le gou-
v e r n e m e n t intervient d e façon autori ta ire . 

cipation organique fragilisé ou brisé entraîne u n risque 
su r les au t res tyj>es de liens. La prnbabililé est phis 
for te de connaître u n e vie familiale tendue, avec u n 
risque élevé d e sépara t ion e t d e divorce, lorsqu'on 
connaît ime expér ience d u chômage prolongée. D e s 
situations instables dans le monde du Iravail se pa ient 
également en t e rmes d e relations d'amitié, parce qu'on 
a moins de moyens p o u r avo i rune vie sociale e t a s so -
cialive pleine e t entière. Ce processus de disqualifica-
tion d a n s le m o n d e du travail a des e f fe t s aussi sur la 
sphère d e la citoyenneté, se traduisant par une moindre 
confiance d a n s les institution® 

QUEL RÔLE LE TRAVAIL SOCIAL PEUT-IL 
JOUER FACE À CETTE DISLOCATION 
DES LIENS ? 
Puisque chaque type de liens a pour fondement la pro-
tection e t la reconnaissance, prévenir la niptirre des 
liens ou y remédier revient à intervenir aup rès des per-
sonnes qui e n font l 'expérience pour miBDv les protéger 
el, leur appor ter des signes de reconnaissance e l de 

C O M M E N T CELA SE PASSE-T-IL AILLEURS ? 
n ex i s t e p lus ieurs types de rég imes d ' a t t a c h e m e n t 
social. Le régime « familialiste » e s t défini p a r la pré-
éminence du lien d e filiation e t de la morale domes-
lique ; le régime «volontariste», par la supériorité d u 
lien de participation élective et, de la morale associative ; 
le régime * Organiciste », j >ar la p répondérance d u lien 
de participation organique el, de la morale profession-
nelle ; e l le régime « universaliste », p a r la pr imauté d u 
lien d e c i toyenneté e t de la morale civique. Le régime 
familialisle est t rès for t tlans les sociétés mêdi terra-
néennes , mais aussi en Amér ique du Sud ou, de façon 
plus inattendue, a u Japon. sËbs E l al ,s-Unis sont p roches 
du régime volontariste e t les pays nordiques, les plus 
emblématiques du régime d 'a t tachement universaliste. 
Il f au t toutefois se garder de voir dans ces régimes u n e 
succession d 'é tapes de la solidarité, u n peu c o m m e on 
a p u parler d 'é tapes de la croissance économique. 0 
s'agit en réalité d'évolutions contrastées, sous linfiuence 
d 'une pluralité de faciteurs historiques, et en cela nul-
lement inlégrables dans u n schéma déterminis te . • 
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